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P. Bouvier. — Sur les mouvements propres internes (Pun amas
stellaire.

Les mouvements propres des etoiles appartenant ä un meme

amas, relatifs au mouvement d'ensemble de cet amas sont tres
difliciles, voire impossibles ä mesurer directement, masques qu'ils
sont par les erreurs d'observation.

La confrontation de deux cliches de l'amas pris ä des epoques
eloignees l'une de l'autre est rendue delicate par l'absence de repere
demeure absolument fixe durant l'intervalle, de sorte que les chan-

gements apparents de position dependent tout d'abord de la disposition

adoptee dans la comparaison des plaques. A quoi vient s'ajouter
un effet systematique de magnitude, ainsi qu'un deplacement reel,
ä rapporter finalement au mouvement de groupe des etoiles consi-
derees.

P. van de Kamp a etudie (1935) les changements de position
d'une quarantaine d'etoiles de l'amas de Praesepe enregistres sur
quafre paires de plaques; les cliches d'une meme paire ayant ete

pris ä environ vingt ans d'intervalle. En estimant avec soin les

erreurs probables de mouvements propres determines ä l'aide d'une

paire de plaques en moyenne, il en a deduit une valeur probable
do 0,00073" par an pour les mouvements propres internes reels

de l'amas.
Mais nous pouvons, d'autre part, evaluer theoriquement une

limite superieure approximative des mouvements propres internes

en nous basant sur l'etude evoquee dans la communication prece-
dente. Remarquons d'abord qu'une telle limite superieure devrait
correspondre en principe ä la vitesse d'evasion d'une etoile hors de

l'amas; cependant, le calcul de la vitesse d'evasion se heurte ä de

serieuses difiicultes et ne peut etre effectue sans postuler un etat
d'equilibre statistique qui n'existe certainement pas dans les regions
exterieures de l'amas.

En outre, le rayon R d'un amas n'est pas nettement defini,
mais nous pouvons en estimer un equivalent, si la variation de

la concentration stellaire est assez bien connue en fonction de la
distance au centre. Ainsi R est de l'ordre de 3pc pour Praesepe.
Sous l'infiuence du potentiel deduit de la repartition des masses,
les etoiles sont supposees graviter ä l'interieur de la sphere de
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rayon R et ne jamais passer l'une ä proximite immediate d'une

autre; le nombre de Celles qui pourraient s'evader de 1'amas ou

simplement s'eloigner du centre ä une distance superieure a R est

considere comme negligeable. Dans ces conditions, la vitesse la

plus elevee possible est celle qu'aurait au centre de l'amas une etoile
suivant une trajectoire radiale et le mouvement propre correspon-
dant ä cette vitesse apparait comme une limite superieure approximative.

Applique au cas de Praesepe, ce raisonnement conduit ä

une valeur limite de 0,0012" par an, compatible avec la valeur

moyenne de van de Kamp sans lui etre toutefois directement

comparable.

H. Dubois-Ferriere. — Le desequilibre biodiimique rellnlaire, jac-
teur de cancercgenese.

Les rayons X, les chimiotherapiques antimitotiques. les hormones
corticosteroidiennes ainsi que les transfusions sanguines sont capables
de provoquer de bonnes remissions dans les leucemies. Nous nous

sommes demande quel pouvait etre le denominateur commun de ces

traitements. II n'y en a pas. Les agents physiques et chimiques
agissent en detruisant les cellules leucemiques; les corticosteroides
influencent probablement le metabolisme des leucoblastes, et les

transfusions sanguines n'ont aucun effet destructeur, elles apportent
ä l'organisme un facteur de protection anticaneereux.

Ces constatations nous ont conduit depuis plusieurs annees ä

envisager un nouveau concept sur l'etiologie et le traileinent des

leucemies qui puisse orienter les reeherches vers une voie nouvelle.

1. Conceptions actuelles sur Tetiologie du cancer et des hemoblastoses.

La deeouverte de virus dans certains cancers de la poule, du lapin
et de la souris permet d'admettre comme vraisemblable l'origine virale
de tous les cancers. Chez l'homme, bien qu'il ait ete possible d'observer
dans certaines cellules tumorales la presence de particules assimilables

aux particules virales vues chez l'animal, on ne peut encore afTirmer

avec certitude qu'il s'agit de virus, et si neanmoins c'est le cas, on ne

peut dire si ces « virus » sont responsables du cancer. II est probable

que le perfectionnement des proeedes physiques et chimiques per-
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